
Chasse aux bisons des steppes, il y a 45 000 ans 
à La Chapelle aux saints

Le bison des steppes est protégé d’un climat rigoureux, à la fois froid et sec , par son épaisse toison. 
Il vit au milieu de vastes étendues herbacées et constitue un gibier de choix pour les chasseurs.



Bouquetins et marmottes,  
il y a 45 000 ans à La Chapelle aux Saints

Le bouquetin, réfugié au sommet de reliefs escarpés, profite d’une nourriture  
herbacée variée et échappe facilement au regard des chasseurs.La marmotte  
est un rongeur qui sort de son sommeil hivernal au début du printemps.  
Elles est alors prête à consommer les jeunes feuilles et les racines des herbacées.



Chevaux sauvages, il y a 45 000 ans 
à La Chapelle aux Saints

Les chevaux, paisiblement réunis dans les prairies légèrement arborées,  
font aussi partie du menu des Néandertaliens. 



Tanière de hyènes des cavernes, 
il y a 45 000 ans à La Chapelle aux Saints

La hyène des cavernes est un grand carnivore chasseur, souvent charognard.  
Elle profite des dernières lueurs du jour pour déchiqueter des carcasses près de son abri.  
Sa mâchoire étant capable de broyer les gros os de chevaux et de bisons.



Migration des rennes, il y a 45 000 ans à La Chapelle aux Saints

Les rennes, grands herbivores, migrent au début de l’automne  
au sein de la steppe essentiellement constituée de Graminées 

et de Composées (chicorée, Armoise...). Abondamment chassés  
par les Néandertaliens, ils sont aussi traqués par de grands loups.



Rhinocéros laineux, il y a 45 000 ans  
à La Chapelle aux Saints

Le rhinocéros laineux est herbivore ; particulièrement adapté à un 
climat très froid, il parcourt solitaire les vastes espaces steppiques.



Une harde de sangliers, il y a 45 000 ans  
à La Chapelle aux Saints

Le sanglier vit en famille dans les clairières au milieu de petites forêts et au creux des vallées abritées. 
Principalement herbivore, il y trouve sa nourriture faite de feuilles, de tiges, de racines et de fruits.


